
Géographie – Thème 1 
La métropolisation : un processus mondial différencié 

 
III. Des métropoles inégalement attractives et influentes 
 

a) Les métropoles au rayonnement planétaire  
Les villes mondiales ou « global cities » sont définies par une forte 
concentration de population, une accumulation du capital, de nombreux 
actifs du tertiaire supérieur, une grande accessibilité et des 
infrastructures pour l’organisation d’événements internationaux. Les 
villes mondiales ont un rayonnement planétaire. Quatre métropoles en 
possèdent tous les attributs : New York, Tokyo, Londres et Paris. Mais 
d’autres, Shanghai, Singapour, Los Angeles ont une influence majeure 
sur la planète. Toutes ces villes forment l’archipel mégalopolitain 
mondial. Les mégalopoles concentrent les centres d’impulsions du 
monde. 
 

b) Les métropoles à l’échelle nationale 
Certaines villes sont capitales d’État sans avoir le statut de ville mondiale 
: aux États-Unis, Washington n’a pas l’importance démographique et le 
rayonnement économique de New York. Dans les PED, la capitale est 
parfois une ville moins importante mais située de manière à rééquilibrer 
le pays : Yamoussoukro en Côte d’Ivoire, Brasília au Brésil, etc. Les 
capitales d’État rassemblent les fonctions politiques et administratives 
du pays. 
 

c) Les métropoles régionales 
Les métropoles régionales ont une zone d’influence plus réduite s’étendant sur le territoire qui les 
entoure. Elles offrent de nombreux services pour les habitants (hôpital, administration). Elles 
accueillent également des fonctions économiques (entreprises locales) et commerciales à l’échelle 
de la région. Un certain nombre d’agglomérations urbaines jouent un rôle important du fait d’une 
spécialisation de leurs activités. Aux États-Unis, Boston est un pôle universitaire de renommée 
mondiale ; en Australie, Melbourne est classée première pour la qualité de vie. 
 
 

 


